
 

 

 
 

 
 

 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

CASSIANVM – FIDELITAT 
 

Lien Mensuel de la Fraternité de l’Eglise Orthodoxe Serbe 
En Languedoc & Gascogne 

Bordeaux – Dénat d’Albi – Lectoure 
Nérac d’Albret – Tarbes - Toulouse 

 N° 237 
OCTOBRE 2021 

Fêtes de l’Église en Octobre 2021 
 

 

Mercredi 06  Conception St Jean le Baptiste 

 

Samedi 09  Dormition St Jean le Théologien 

   

Jeudi 14  Protection Mère de Dieu 

 

Samedi 16  St Denis, patron église Dénat d’Albi   

 

Mardi 19  St Thomas, apôtre 

 

Mercredi 27  Ste Parascève 

 

Dimanche 31  St Apôtre Luc   
 

 

 

 

OFFICES dans nos ÉGLISES en Octobre 2021 
 

 

TOULOUSE : St Saturnin 

Samedi 30 à 7h 

Russes et Géorgiens : voir avec les Prêtres 

de chaque Eglise 

   
 

LECTOURE : St Gény 

 Dimanche 03 à 10 h  

 Dimanche 24 à 10 h 

 Dimanche 31 à 10 h  

     

BORDEAUX : Sts Martial et Eutrope 

Dimanche 03 à 10 h 

Samedi 09 à 7 h 

    

NÉRAC : St Michel Ste Foy 

 Dimanche 10 à 10 h 

     

TARBES : St Aventin 

             Samedi 02 à 7 h  

Dimanche 10 à 10 h  

         

DÉNAT d’ALBI : Prophète Élie St Denis 

 Lundi 04 à 7 h  

 Dimanche 17 à 9 h 45 

 

 

 

    

 



CALENDRIER ORTHODOXE OCTOBRE 2021 
 

 

 
  

 

 

Dimanche Grégorien/Julien  Épître Évangile Jeûne 
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XVème AP T6 

 

 

 

 

 

 

 

XVIème AP T7 

01/18 

02/19 

03/20 

 

04/21 

05/22 

06/23 

07/24 

08/25 

09/26 

10/27 

 

St Sévère  

St Arnoult  

 

 

Prophète Jonas  

St Phocas  
Conception St Jean Baptiste       

Ste Thècle   

St Serge  

Dormition St Jean Baptiste   

Gal 4,8-21 

I Cor 4,17,5,5   

II Cor 4,6-15  

 

Gal 4,28-5,10  

Gal 5,11-21  

Gal 6,2-10   

Eph 1,1-9   

Eph 1,7-17   

I Cor 10,23-28  

II Cor 6,1-10   

Marc 6,45-53  

Matt 24,1-13   

Matt 22,35-46   

 

Luc 3,19-22  

Luc 3,23-4,1   

Luc 4,1-15      

Luc 4,16-22   

Luc 4,22-30  

Luc 4,31-36   

Luc 5,1-11   

* 

*** 

*** 

 

*** 

*** 

** 

*** 

** 

*** 

*** 

 

Lu 

Ma 

Me 

Je 

Ve 

Sa 

Di 

 

Lu 

Ma 

Me 

Je 

Ve 

Sa 

Di 

 

Lu 

Ma 

Me 

Je 

Ve 

Sa 

Di 

 

 

 

 

 

 

 

XVIIème AP T8 

 

 

 

 

 

 

 

XVIIIème AP T1  

 

 

 

 

 

 

 

XIXème AP T2 

11/28 

12/29 

13/30 

14/01 

15/02 

16/03 

17/04 

 

18/05 

19/06 

20/07 

21/08  

22/09 

23/10 

24/11 

 

25/12 

26/13 

27/14 

28/15 

29/16 

30/17 

31/18 

St Exupère de Toulouse  

St Cyriaque  

St Grégoire d’Arménie  

Protection Mère de Dieu  

Sts Cyprien et Justine  

St Denys   

 

 

Ste Charitine  

St Thomas   

St Serge   

Ste Pélagie  

St Jacques   

St Clair de Nantes   

St Philippe 

 

St Philarète   

St Antoine de Géorgie   

Ste Parascève   

St Lucien   

St Longin 

   St André de Crète   

   St Luc   

Eph 1,22, 2,3 

Eph 2,19-3,7  

Eph 5,8-21  

Eph 4,4-19  

Eph 4,17-25 

I Cor 14,20-25 

II Cor 6,16-7,1   

 

Eph 4,25-32 

Eph 5,20-26   

Eph 5,25-33  

Eph 5 ,33-6,9 

   Eph 6,18-24  

   I Cor 15,39-45  

   II Cor 9,6-11  

 

   Phil 1,1-7   

   Phil 1,8-14   

   Phil 1,12-20  

   Phil 1,20b-27a  

   Phil 1,27-2,4   

   I Cor 15,58-16,3   

   II Cor 11,31-12,9    

Luc 4,37-44  

Luc 5,12-16 

Luc 5,33-39 

Luc 6,12-19 

 Luc 6,17-23  

Luc 5,17-26  

Luc 6,31-36  

 

Luc 6,24-30   

Luc 6,37-45  

Luc 6,46-7,1  

Luc 7,17-30  

Luc 7,31-35  

Luc 5,27-32  

Luc 7,11-16  

 

Luc 7,36-50   

Luc 8,1-3   

Luc 8,22-25  

Luc 9,7-11   

Luc 9,12-18  

Luc 6,1-10  

Luc 8,5-15   
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*** mange de tout 

 ** vin, huile, fruits de mer 

 * pas produit animal, vin, huile 

°° poisson, huile, fruits de mer    
 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 
           

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

MÉMOIRE ÉTERNELLE ! 
 

 

 SYLVIE Hellio 

        Née le 04.01.1967 à Saint Brieuc (Côtes d’Armor) 

        Décédée le 01.09.2021 à Capdenac-Gare (Aveyron) 

 

 GILBERT Lassalle 

Né le 24.09.1930 à Rion des Landes (Landes)  

Décédé le 26.08.2021 à Dax (Landes) 

 

 Frère HENRY Barrière 

Né le 14.09.1934 entre Lozère et Aveyron 

Décédé le 10.09.2021à Alban (81) 

Entrée au Monastère de Bonnecombe (12) à 17 ans, guerre d’Algérie et études de 

            Psychologie à la Faculté de Montpellier et rejoint le Monastère d’En-Calcat en 

            Mars 1972 Auteur du livre « Le Chant de la Source » 

        

 PHILIPPE JOSEPH MARIE Rustuel 

Né le 17.03.1946 à Paimpol (Côtes d’Armor) 

Décédé le 19.08.2021 à Frontignan (Hérault) 

Grand Bienfaiteur spirituel et Ami fidèle, fervent chrétien dévoué, il créa sur Sète un       

noyau de piété fervente et de charité envers les plus abandonnés. 

 

 RENE Michel 

Né à Castres (Tarn) le 09.01.1929, Président des Granitier du Sidobre, 

             Décédé à Castres le27.08.2021. 

Il nous accueillit, ainsi que son épouse née au ciel en pleine activité, pendant plus de 40 

ans, tous les mois, nous permettant d’y recevoir nos fidèles de la région et de 

          Mazamet. 

          Il fut un grand Bienfaiteur et nous honorerons sa mémoire sur notre site internet  

avec toutes les œuvres qu’il fit fabriquer sur des plaques de granit du secteur et qu’il offrit 

pour toutes nos églises 

        A 90 ans, il perçut sa fin prochaine et s’y prépara pendant deux ans dans la solitude. 

          Il rendit son âme à Dieu le 27.08.2021 à Castres et rejoignit sa fidèle épouse. 

 

 ANNETTE Rulmont, épouse FAGET puis au veuvage VERDIER 

Née le 05.02.1938 à Bergerac (24) 

Décédée le 03.07.2021 au Cap Ferret (33) 

 

 

 

 

 

 

 

 

Notre Site internet les reportages photos : 

 

Mise à jour régulièrement : voir reportage du 15 août 2021 

à l’église Saint Aventin de Tarbes.  
 

www.monasteresaintgeny.fr 
 

Contacts rapides par courriel : fosb.oc@orange.fr 

           

           

http://www.monasteresaintgeny.fr/
mailto:fosb.oc@orange.fr


 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Puis-je me libérer de toute pensée ?  

 

Oui, c’est possible. Voyez ce que les Saints Pères disent : « Quand les sentiments, les pensées et la volonté 

se trouvent réunis, alors cela représente une force concentrée dans le cœur. » La vie spirituelle exige un cœur vigilant. 

Le cœur est vigilant quand l’homme travaille de tout son cœur ; le cœur est alors réchauffé, enflammé. C’est toujours 

dans cet état que chaque tâche et accomplie, de tout cœur.  

Mais quand surviennent les vagues adverses, surgissent des réflexions concernant des préoccupations 

diverses. Nous devons alors nous réfugier auprès du Seigneur, rentrer en nous-mêmes (dans le cœur), écouter le 

Seigneur et nous taire. Si nous ne pouvons pas rejeter aussitôt nos pensées, alors nous devons nous taire. Nous taire.  

Ce n’est pas à nous de réfléchir. Le Seigneur connaît son plan, ce qui est possible et ce qui ne l’est pas.  En nous 

taisant, nous trouvons la paix ; alors nous devons occuper notre esprit, car il a appris à vagabonder. Donnons-lui une 

occupation : prier. Qu’il se mette à prier de tout cœur. Ainsi progressivement nous nous habituons à la prière, et la 

prière entre dans nos habitudes, comme toute occupation : une fois une occupation assimilée, notre corps se met à 

l’exécuter sans réfléchir et cette occupation est conduite à son terme. Il en est de même de la prière, peu à peu. On se 

met à prier de l’intérieur, sans dire un mot, quand le Seigneur voit nos efforts, que nous Le recherchons de tout notre 

cœur et que nous souhaitons être avec Lui pour l’éternité, indissolublement, alors Il nous accorde la force de la grâce, 

et notre cœur ne cesse ensuite de prier. En travaillant, nous écoutons la prière au fond de nous-mêmes.  

 

 

 

Quand je prie, est-ce que j’adresse ma prière à une représentation de Dieu ou à Dieu Lui-même ? Car je ne suis 

pas en mesure d’imaginer Dieu comme une personne.  

 

Vous voyez, on ne doit pas, au moment de prier, imaginer quoi que ce soit ; aucune image, aucune 

représentation.  

 

 

 

Prière pour la France et pour le Monde 
 

Ô Vierge très sainte,  

Gardez l’Eglise dans la fidélité à l’Evangile de votre 

fils. 

Faites de tous les baptisés des témoins de la vérité 

et des bâtisseurs de paix. Mère admirable, étendez 

votre manteau de tendresse sur chacun de nous.  

Veillez sur les familles, afin qu’elles connaissent  

le bonheur d’aimer et de transmettre la vie.  

Aidez les jeunes à avancer sur le chemin de la foi, 

de l’espérance et de la charité.  

Vous qui avez donné au monde le Christ Sauveur, 

ouvrez nos cœurs à toute détresse,  

inspirez nous les gestes de solidarité et d’accueil, 

Ô Notre Dame, patronne de la France,  

vous qui veillez sans trêve sur notre pays,  

vous avez célébré les merveilles du Seigneur,  

vous avez chanté la fidélité de Dieu 

aux promesses faites de nos pères.  

Nous vous bénissons, car vous avez cru en 

l’accomplissement de la Parole de Dieu 

et en son amour qui s’étend d’âge en âge.  
 



Je n’imagine pas. J’éprouve plutôt une impression diffuse. Mais dès que je commence à avoir une représentation 

précise, alors précisément tout disparaît.  

 

 Nous savons que le Seigneur a été un homme, le Sauveur. Nous le connaissons comme Homme. Vous voyez 

comme Il est devenu proche de nous, afin de l’être non seulement par l’esprit mais aussi par la chair ; car nous 

sommes Son fruit. Nous sommes à Lui. Mais comme nous sommes à Lui, nous devons nous approcher de Lui de tout 

notre cœur. Quand nous pensons souvent à quelqu’un, nous nous mettons à aimer cette personne. Vous comprenez ? 

Il est impossible d’aimer quelqu’un si on ne fait pas durablement attention cette personne et si on ne pense pas à elle.  

 C’est ainsi qu’on doit réfléchir au Seigneur : en permanence et en sachant que c’est seulement dans Son 

pouvoir que se trouvent toute la puissance, toute la force. Lui seul est en mesure de tout faire., Il est Celui qui possède 

tout. Dès lors, à qui d’autre s’adresser ? Qui serait plus puissant que Lui pour venir en aide ? Vous savez, il faut 

apprendre à s’approcher de Lui de tout son cœur. Il est là, Il est dans le cœur ; Il n’est pas loin. Il est au centre de la 

vie et Il est le moteur de la vie.  

 Quand nous nous tournons vers le Seigneur, notre cœur s’enflamme, il commence à brûler. Le cœur se 

réchauffe, et si la concentration de nos facultés intellectuelles se focalise autour d’un point et que cette concentration 

devient plus forte, alors l’embrasement spirituel devient plus vif et toute tâche se fait de tout cœur. Vous verrez 

ensuite comme notre environnement va se transformer ; les sentiments de ceux qui sont loin de nous vont aussi se 

modifier parce que la paix irradie de nous. Ceux qui vivent avec nous se mettent à penser différemment. Ils se 

transforment ! Auparavant, nous avions l’air préoccupé, maintenant notre présence fait du bien à notre 

entourage…Nous ne répondons pas aux autres sur le même ton, mais leur adressons des pensées paisibles, pleines 

d’amour et de bonté. Nous ne sommes plus en conflit avec autrui. Nous voulons la paix. Quand une guerre éclate 

entre deux parties, l’une des deux doit fléchir afin de conclure la paix. C’est ainsi que nous voulons être. Le Seigneur 

nous a dit d’aimer nos ennemis, de prier pour eux.  

  

 

Quand je m’adresse à Dieu, j’éprouve un sentiment diffus. Comme si Dieu était une personne. J’ai le sentiment 

qu’il s’agit d’un être, mais dépourvue de certaines caractéristiques particulières, à l’exception de ce que nous 

savons de Dieu. Mais je crains que le démon ne cherche à me tromper, en créant en moi quelque chose qui en fait 

n’est pas Dieu ?  

 

 Quand on prie, on doit faire très attention aux mots que l’on prononce, car nous sommes en mesure de nous 

imaginer n’importe quelle image et lorsque quelque chose apparaît, nous sommes distraits, dispersés. Les Saints 

Pères précisent qu’il n’existe que quatre choses auxquelles on peut penser pendant la prière, c’est-à-dire dont on peut 

avoir une représentation dans notre conscience : la mort, le Jugement, le paradis et l’enfer.  

 

 

La mort.  

 

 Chacun doit avoir une représentation de sa propre mort, de la fin de sa vie, c’est-à-dire avoir conscience que 

cette vie est très brève. La vie passe vite, la vieillesse arrive vite. On a l’impression que la Seconde guerre mondiale 

vient de se terminer, or quarante années se sont écoulées…. 

Prendre conscience que la vie s’écoule vite, c’est avoir conscience de la mort à venir. Cela signifie qu’il faut 

réfléchir sur la mort.  

 

 

Le Jugement. 

 

 Nous devons savoir que nous aurons à répondre au sujet de notre vie. Nous devrons répondre, comme êtres 

doués de raison, sur la façon dont nous aurons utilisé, au cours de notre existence, la force qui réside en nous, qui est 

une force divine, car nous ne disposons pas de notre propre vie, elle nous est donnée. Nous devrons dire à quoi nous 

aurons contribué au cours de notre vie : aurons-nous contribué à la paix et au silence dans le cosmos ou aurons-nous 

davantage contribué à propager un état chaotique ? Aussi devons-nous nous efforcer sans cesse de faire résider en 

nous des pensées pacifiques, tranquilles, douces, des pensées divines.  

 Il ne s’agit pas de réfléchir sur la mort, le Jugement, le paradis et l’enfer, mais d’avoir une représentation à 

ce sujet jusqu’au moment où une telle représentation se sera enracinée en nous. Il s’agit d’avoir cette représentation 

ensoi. Il faut aussi faire attention au sens des mots : que cherchons-nous, pourquoi prions-nous, que prononçons-

nous ? L’attention doit porter là-dessus ! 

 Le Seigneur ne nous apparaît qu’en toute dernière extrémité, car si nous recevons un message du monde 

spirituel, nous sommes faibles et ne sommes pas en mesure de reconnaître s’il s’agit d’esprits déchus ou non ; nous 



sommes des têtes brulées et notre âme est en perdition. Les Saints Pères priaient pour ne pas avoir de visions, pour 

que rien ne leur apparaisse. Quand l’âme a le plus besoin de réconfort, faute de consolation auprès des proches, alors 

le Seigneur Lui-même vient en réconfort. Il nous l’accorde en dernier lieu, quand nous ne trouvons de réconfort 

auprès de personne, même de nos proches.  

 

 

Quelle représentation peut-on avoir quand on pense au paradis, à l’enfer, au Jugement Dernier et à la mort ? Est-

ce lié au contenu de la prière ?  

 

 Prenons par exemple le Credo. Il s’agit du Symbole de notre foi qui a été établi lors des saints conciles afin 

de nous conforter dans notre foi, afin que nous sachions en quoi nous croyons. Une lecture attentive de tout ce qui 

est écrit dans le Symbole de la foi nous permet de nous représenter ce dont il s’agit. Par exemple, en lisant « Je crois 

en un seul Dieu », nous avons une représentation qu’il s’agit d’un Dieu unique ; puis « et en un seul Seigneur Jésus 

Christ, Fils unique de Dieu, engendré par le Père avant tous les siècles », « Lumière de lumière » tout cela correspond 

à une représentation dans notre esprit ; nous ne réfléchissons pas à cela, mais cela nous reste dans l’esprit comme une 

représentation.  

 

 

Il s’agit d’une foi sans vérification ?  

 

 Oui, c’est cela. Cela signifie que l’esprit est occupé par la contemplation spirituelle ; comme il aime bouger, 

il faut l’occuper à faire attention aux mots qui sont prononcés, à l’objet de la prière, à la requête présentée dans la 

prière.  

 

 

Mais je suis beaucoup plus conscient de votre présence que de celle de Dieu… 

 

 Quand il est en prière, l’homme ne doit pas réfléchir, mais considérer que lui-même n’est rien. Les Saints 

Pères disent que quand il prie l’homme doit avoir le sentiment qu’il n’y a personne en ce monde, si ce n’est Dieu et 

lui-même : il s’adresse alors à Dieu. Il n’y a personne. Dans l’univers, il n’y a personne sauf eux deux, vous 

comprenez ? Mais en priant, l’homme ne doit pas s’occuper de lui-même, car quand il le fait, il réfléchit à ses besoins 

et porte ainsi tort à lui-même. Ce ne sont pas les autres qui nous gênent, mais nous-mêmes. Nous constitutions le plus 

grand obstacle pour nous-mêmes… Le mal réside en nous-mêmes. Mais ce n’est pas le mal qui est coupable ; c’est 

nous qui sommes coupables de l’avoir accueilli et perturbé ainsi notre paix intérieure.  Nous n’avons pas préservé 

cette paix. Quand quelqu’un fait pression sur nous et nous pousse vers le mal, il est libre d’essayer de poursuivre son 

dessein, mais nous devons nous occuper de nos affaires, c’est-à-dire préserver notre paix intérieure.  

 

 

Je voudrais vous demander si votre père spirituel, le père Ambroise, pratiquait la prière de Jésus ? 

 

 Oui, il ne cessait de prier. Il s’attendait sans cesse à ce que sa vie s’achève. Dans une conversation, quand il 

disait quelque chose, il s’attachait de tout cœur à son interlocuteur. Il apportait un grand réconfort : il témoignait 

comment l’homme doit se défendre en pensée, comment l’esprit doit prier et s’efforcer à devenir un enfant véritable 

du Seigneur. Les Saints Pères disent : « Quand une pensée (mauvaise) est rejetée, alors la victoire est obtenue sans 

combat. » Si l’on s’entraîne en ce sens dès son plus jeune âge, cela s’avère utile pour chacun.  

 Ainsi l’un de mes enfants spirituels, qui vit dans le siècle, mène une existence plus exemplaire qu’un moine. 

Je lui avais conseillé de rejeter le monde des idées. Il s’est entraîné en ce sens et connaît aujourd’hui une vie 

complètement apaisée.  

 Les parents de ce garçon le poussent à se marier ; il vient de terminer son service militaire, disent-ils, il est 

temps pour lui de se marier. Il leur répond qu’il ne sait pas quoi faire et qu’il a l’impression d’avoir été châtré. Je lui 

ai fait remarquer qu’il n’a pas été châtré, mais qu’il doit faire très attention à ne pas commettre l’erreur d’ouvrir la 

porte à des pensées (mauvaises). En effet, les désirs charnels ne peuvent se ranimer sans qu’un « film » ait été 

imaginé, sans qu’il ait été projeté, sans qu’une pensée n’ait été à l’origine de la réflexion. Le corps est paisible en 

l’absence de telles pensées charnelles. Je lui ai dit : « Ne commets pas l’erreur d’ouvrir la porte à un projet ; quand 

tu l’auras accueilli, tu t’apercevras que tu n’as pas été châtré. » 

 

  

 

 



 

Le DISCOURS le plus court jamais prononcé par Vladimir POUTINE : 

Il s’est adressé à la DUMA concernant les rapports tendus avec des minorités en Russie : 
 

« En Russie, chacun doit vivre comme les Russes. N’importe quelle minorité, de n’importe où, si elle veut vivre en 

Russie, marcher et manger en Russie, devrait parler le russe et doit respecter les lois russes.  

S’ils préfèrent la Loi de la Charia et vivre selon leurs préceptes alors nous conseillons aux Musulmans d’aller vivre 

là où telle est la loi nationale. La Russie n’a pas besoin de minorités musulmanes.  

Les minorités ont besoin de la Russie et nous ne leur accorderons ni des privilèges spéciaux ni n’essaierons de changer 

nos lois pour les adapter à leurs désirs, peu importe leurs hurlements contre notre prétendue « discrimination ». Nous 

ne tolérons pas le manque de respect à notre culture russe.  

Nous devons savoir tirer les conséquences face aux suicides de l’Amérique, de l’Angleterre et de la France, si nous 

voulons survivre en tant que nation.  

Les Musulmans conquièrent ces pays mais ils ne prendront pas le contrôle de la Russie… 

Les coutumes russes et nos traditions ne sont pas compatibles avec leur manque de culture ou leurs coutumes 

primitives.  

Lorsque cette honorable Assemblée pense à promulguer de nouvelles lois, elle doit prendre essentiellement en 

considération l’intérêt national russe, elle ne doit nullement prendre en compte la Charia, la loi des musulmans. » 

 

C’est par une ovation debout de cinq minutes que les membres de la DUMA ont salué ce discours de Vladimir 

POUTINE.  

 

 

 


